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Conducteur de poids-lourd: un métier 
qui n'est pas à la portée de n'importe qui

par Gilles Fisette
SHERBROOKE — La plupart des pe­

tits garçons et bien des petites tilles 
ont rêvé, en manipulant un camion- 
jouet, de devenir, plus tard conduc­
teurs de poids-lourd, des rois de la rou­
te.

de gagner son pain 
quotidien prime da­
vantage que le besoin 
de satisfaire un fan­
tasme quelconque.

Car, contrairement 
aux jeux confinés au

carré de sable, le ca­
mionneur de la vraie 
vie ne fait pas travail 
de tout repos. Mais 
l'un des premiers pré­
jugés qu'il tiendra à 
faire sauter, c'est 
sans doute celui qui 
veut que les camion­
neurs roulent sur l'or.

Si le camion qu'il con­
duit coûte au bas mot 
près SlüO.OOO. et 
même si chaque pneu 
coûte plus de $300, le 
conducteur n'est pas 
nécessairement le 
propriétaire et, 
même si c'est le cas, 
il n'est pas riche pour 
autant. Payé à l'heu­
re ou au voyage, il est 
soumis a rude épreu­
ve par de longs horai­
res. des heures de re­
pas irrégulières, par 
les inconvénients d'un 
travail saisonnier et 
par une tension pro- 
portionnellle, sans 
doute, au poids de son 
véhicule.

« 9m w$ 
%SâSS!/l

üIUPSa

f Ü*

Roland Audy, un routier qui n'en est pas à ses premières armes au vo­
lant d'un poids-lourd.

'

Après avoir cumulé 
divers métiers, de bû­
cheron à laveur de 
vaisselle dans un res­
taurant. Roland Audv 
est devenu camion­
neur à l'invitation de 
son frère déjà à l'em­
ploi de la compagnie 
L.-P. Pinard & Fils.

■■C'était au début 
des années I960. Dans 
ce temps-là, ce n'é­
tait pas pareil. Le ca­
mion était moins 
gros. On chargeait 
une dizaine de cordes,
n:K nluc Miic nn \r.
pu.: V/l» IV.

faisait à la mitaine.

C'était tout un con­
trat. En 1967. j'ai tout 
lâché ça là. Je n'en

pouvais plus. J'ai re­
pris en 1977. Mainte­
nant. avec les char- 
geuses. c'est plus fa­
cile.''

Roland Audv ne 
parle pas beaucoup.

Habituellement, il est 
seul dans son camion 
et ses seules distrac­
tions sont les fré­
quents changements 
de vitesse —- il y en a 
treize sur son camion 
— que nécessitent les 
six énormes cylindres 
de son International 
et les saluts de la 
main que se font les 
camionneurs, en gens 
qui reconnaissent fai­
re partie de la même 
bande. Encore qu'on 
ne salue pas n impor­
te qui car il y a diffé­
rents genres de ca­
mion et différents 
genres de camion­
neurs: ainsi, un con­
ducteur de remorque 
ne s'abaissera pas à 
saluer le conducteur 
d'une camionnette. A 
moins de le connaître 
intimement.

"Je n ai pas tou­
jours voyagé seul. 
Quelquefois, mon 
vieux père m a acom-

pagné lorsqu'il s'agis­
sait de transporter un 
chargement de bois à 
un moulin de Trois- 
Rivières. Mais il trou­
vait ça un brin fati­
guant Nous autres, 
les premières jour­
nées. tu te couches 
tôt et tu as très mal 
au dos Mais tu t'ha­
bitues". de dire M. 
Audy. Il faut dire que 
la suspension d'un ca­
mion n'est pas celle 
d une Cadillac, loin de 
là.

Comme à chaque 
printemps. M Audv 
s'inscrit à l'assuran- 
ce-chômage durant la 
période du dégel. Cet­
te année, elle a com­
mencé plus tôt que 
prévue et s'étire plus 
longtemps que la nor­
male. Le travail n'a 
pas encore repris ré­
gulièrement car les 
moulins à papier pré­
fèrent épuiser leurs 
réserves de bois 
avant d'en acheter 
d autres.

ENTRETIEN DE 
FLOTTES DE CAMIONS

transmissions automatiques 
mécanique générale 
mise au point du moteur

William Delude 
propriétaire

G

GARAGE PAUL ROY
Sherbrooke
867, Galt est — J1G 1Y6 562-7525

66949

Le Groupe-conseil S.M. inc.
345. rue Boucherville 
Sherbrooke. Québec 
J1L 1X8
Téléphone 819/566-8855

2545 avenue Delonmter 
Longueuif Quebec 
J4K 3P7
Telephone 514 651-0981

Les Consultants industriels S.M. inc.
Division gei ne u «usiné!
Les Consultants S.M. inc.
Division surveillance et conception
Labo S.M. inc.
Division laboratoires
La Société de gérance S.M. inc.
Division gérance de construction

66951

S'il faut trois heures pour charger, au fond 
d'un rang, 19 cordes de bois sur la plate-for­
me d'un camion-remorque, il ne faut que 
quelques minutes, une fois arrivé à Trois-Ri­
vières pour déverser 
rivière St-Maurice.

Roland Audy. lui, 
n'a guère eu le temps 
de s'amuser lorsqu'il 
était jeune et. aujour­
d’hui, s'il se retrouve 
au volant d'une lon-

ce chargement dans la

gue remorque trans­
portant du bois de 
pulpe, c'est un peu, 
de façon plus prosaï­
que. le fruit du ha­
sard où la nécessité

Dist. J.M. Bergeron
8*^%, boulons et écrous

569-8057 569-2116 11, rue Heneker, Sherbrooke
6695S2L
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Une route parsemée d'embûches et 
pavée de surprises à chaque tournant
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Ce lourd-camion remorque coûte près de $100,000 et chacun de ses pneus coûte plus de $300.

Fierté

En fait, tout ne se 
passe pas aussi facile­
ment. Comme tout 
camionneur qui se 
respecte. Roland 
Audv est fier de son 
camion. II connait le 
chemin par coeur et il 
sait les endroits où la 
route grimpe et fait 
perdre de la vitesse à 
son camion. Il exulte 
lorsqu il réussit à 
monter sans avoir à 
rétrograder II enrage 
lorsqu'il est obligé de

le faire et qu'un autre 
poids-lourd le dépas­
se. Il cherche alors 
des raisons. "Il n'est 
qu à moitié chargé, 
celui-là. Laisse faire, 
lorsqu'on reviendra 
allège, ce sera autre 
chose."

De même, lorsqu'on 
est a bord d'un tel ca­
mion. qu'on domine la 
route, assis à une di­
zaine de pieds de la 
chaussée, on se sent 
sûr de soi. maître de 
la route. Aussi est-il 
quelque peu normal 
de voir des intrus 
dans ceux qui te ra­
lentissent. nuisent à 
ton travail.

Roland Audv sent 
les choses ainsi. Lors­
qu'un tracteur de fer­
me. un cycliste, un 
automobiliste trop 
lent lui bloque le che­
min. il le serre de 
près et. sans avertis­
sement. après avoir 
marmonné sa colère, 
il tirera sur la corde 
qui fait hurler les Ion-

Mauvais côtés

Mais Roland Audv. 
comme tous les ca­
mionneurs. ne s'amu­
se pas toujours. Con­
duire un poids-lourd 
chargé à bloc n'est 
pas une sinécure. Il 
se souvient de la fois 
où. terreur du ca­
mionneur. son camion 
a lait un tète-à-queue. 
ou. à la suite d une 
manoeuvre d'urgence 
pour éviter un obsta­
cle sur la route ennei­
gée. le tracteur a fait 
un demi-tour sur lui- 
même. se collant sur 
la remorque qui a 
exercé une poussée 
formidable qui aurait 
pu être meurtrière. 
M Audv a été chan­
ceux: il s'en est tiré 
indemne et son char­
gement ne s'est pas 
renversé.

Il se souvient aussi 
de la fois où. descen­
dant une longue pen-

"Mais les pires con­
ducteurs. ce sont 
ceux qui nous dépas­
sent en catastrophe 
en nous obligeant à 
ralentir puis qui tour­
nent dans une entrée

de cour, une centaine 
de pieds plus loin 
Ceux-là, des fois, tu 
as envie de ne pas 
freiner. Moi, je ne 
sentirais rien et eux. 
ce serait fini"

A l’entrée de Trois- 
Rivières, le camion 
se range entre deux 
autres poids-lourds, 
dans la cour du res­
taurant -relais-des-ca- 
mionneurs. Les ca­
mionneurs — ça fait 
partie d'un rite im­
muable — ne man­
gent pas n'importe ou 
et ils ont leurs habitu­
des qu'ils respectent 
a la lettre. Sur un 
même trajet, ils s'ar­
rêtent toujours au 
même endroit, un res­
taurant connu pour sa 
bonne atmosphère et 
sa bonne nourriture, 
pas chère et préparée 
rapidement. Là, ils 
retrouvent les mêmes 
figures et peuvent 
discuter, se raconter 
quelques histoires de 
pèche avant de re­
prendre la route.

La montée du pont 
Laviolette est abrup­
te. le camion s’es­
souffle.

(Suite en page 4)

Ressorts
Suspension au complet 
Amortisseurs de chocs 
Soudure générale 
Radiateurs 
Alignement

Freins
Rechapage et 
vente de pneus 
Prise de force hydrauli­
que (Power Take Off) 
Suspension à air

Dépositaire 
de pneus 
Michelin 
General 
Yokohama

Ressort 
Dézie!

1100, rue DeechaiMons 
Sherbrooke

9296(819) 569me

gués flûtes qui Ion- te. il s'est fait couper 
gent le toit de la cabi- par une automobile 
ne. et sursauter celui qui s'est brusquement 
qui bloque le chemin, arrêté devant lui. Cet- 
Roland Audv rigole, te fois-ci, c'est pour 
C'est la qu'il retrouve l'autre conducteur 
le sens du jeu! qu'il a eu peur.

par Gilles Fisette
Aujourd’hui, Roland Audy a un con­

trat à remplir. Il doit faire un voyage 
spécial à Trois-Rivières où il doit me­
ner 19 cordes de bois bien tassées sur 

sa longue remorque de 40 pieds.

Ce matin, il s'est 
levé a six heures. Il 
fallait d'abord aller 
chercher le camion à 
Bromptonville. mon­
ter à Ascot Corner, 
au fond d'un rang, at­
tendre la ehargeuse. 
empiler le bois sur la 
remorque, interrom­
pre le travail pour dé­
placer les camions 
aim de laisser passer 
des automobilistes, 
reprendre sa place et 
continuer le charge­
ment. bien placer le 
bois, enchaîner le tout 
et... en route!

En ville et sur les 
petites routes, ce 
n est pas un maudit 
cadeau!", s'exclame 
M. Audy. Sur ces rou­
tes. il faut en effet ré­
trograder à tout ins­
tant. perdre son élan 
et patienter derrière 
les traînards car — 
logique de camion­
neurs — les camions 
ne ralentissent pas la 
circulation. C'est la 
circulation qui ralen­
tit les camions, cela 
va de soi.

Mais il en va autre­
ment sur les autorou­
tes. Là. conduire est 
un jeu d'enfants. "Ca 
se conduit tout seul, 
comme une auto. 
C’est doté d une con­
duite assistée et tout! 
Tu n as qu'à peser et 
à rouler."
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Une route parsemée d'embûches et 
pavée de surprises à chaque tournant
(Suite de la page 3)

La descente 
se lait presque aussi 
lentement car le ca­
mionneur freine, ne 
voulant pas que le ca­

mion s'emballe sous 
la poussée des tonnes 
de marchandises en­
tassées a 1 arriéré.

Knlin. c'est l'arrêt, 
a l'usine de papier, où 
le camion sera rapi­

dement déchargé par 
un tracteur qui pous­
sera le bois sur le 
cote, directement 
dans le fleuve où il 
baignera avant d'être 
envové sur le con­

voyeur qui I amènera 
a l'usine.

"Kt dire qu'on a 
pris trois heures pour 
charger . de conclure 
laconiquement Ro­
land Audv

wfiftlifîï

Pour exercer le métier de conducteur de poids-lourd, il faut des mus­
cles solides et les biceps qu'exhibe Roland Audy feraient reculer plus 
d'un bagarreur.

NOUVEAU
Tél. : (819) 563-6225

Mid-Liner'
Cité et ville CHEZ

MACK
SHERBROOKE 

INC.
475. RUE PEPIN 

PARC INDUSTRIEL. 
SHERBROOKE J1L 1X3

Jri vente
D£ p'Ec es

REPRESENTANTS DE MACK SHERBROOKE
DANS L’ESTRIE...

Edouard Rodrigue Normand Bilodeau Mario Hamel
Sherbrooke Vlctonaville Lennoxville

Denis Rocheleau
Granby

Il faut aussi garder la maîtrise parfaite de son véhicule, sinon gare à la casse...

POSTE DE
TRANSPORT EN VRAC

2104 OUEST. HUE KIN6 SHERBROOKE QUEIEC J1J ?E8 f>19| 962 3827

CONSEIL
D’ADMINISTRATION:

Président: M. Jean-Guy Perras 
Vice-président: M. Raymond-Marie 

Nadeau
Secrétaire-trésorier: M Michel Côté

ADMINISTRATEURS:
D. Lapointe,

J.N. Campbell,
J.Y. Morin,
G. Giroux,
J.R. Viens,
B. Dutilly.
M. Noël

Directeur général au poste: 
M. Pierre Letarte

UNIS POUR 
MIEUX VOUS SERVIR

SOUS-POSTE
D’AFFECTATION

Secteur Compton : M. Paul Labranche

Secteur Sherbrooke:

Secteur Frontenac:

Secteur Stanstead:

Secteur Mégantic:

Secteur Wolfe:

Secteur Richmond:

Secteur Missisquoi:

Secteur Brome:

17, rue Usé 
Casier Postal 115 
Sawyerville, Compton 
(Québec) JOB 3A0 
Tél.: 1-819-889-2266 
M. Jean-Marie Dodier 
1368 Ch.St-Joseph 
St-Elie d'Orford, JOB 3S0 
563-4767

M. Roland Bolduc 
Stornoway, Frontenac 
(Québec) GOY 1 NO 
Tél.: 1-819-652-2215 
1-819-652-2564 
Mme Francine Trépanier 
104, rue Assomption 
Omerville, J1X 3K8 
843-9698

M. Paul-Emile Tourigny 
2000 St-Calixte 
Plessisville, J6L 1R9 
(1-819)362-6133 -7574 
M. Denis Roy 
Sts-Martyrs, Wolfe 
(Québec) GOY 1B0 
Tél.: 1-819-344-2996

M. Raymond Richard 
R.R.2
B. Larochelle 
Windsor, Richmond 
(Québec) J1S 2L5 
Tél.: 1-819-845-3217
M. Gilles Lareau
N. -Dame de Stanbridge. 
J1J 1M0
(514) 296-4494

M. Yvon Ménard 
108. rue Western
C. P 294. Sutton 
dé Brome JOE 2K0 
1 (514)538-3529
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Un autre été de vaches maigres en vue 
pour les camionneurs en vrac de l'Estrie

par Gilles Fisette
SHERBROOKE (GF) - Si la plupart 

des problèmes vécus l’été dernier par 
les camionneurs en vrac qui étaient 
descendus bruyamment dans la rue 
pour attirer l’attention du public sur 
leur sort sont en passe d’être résolus, 
la situation n’est pas plus rose pour au­
tant pour eux, cette année.

En fait, les camion­
neurs en vrac accu­
sent toujours un ra­
lentissement notable 
de leurs activités et, 
après un second hiver 
trop doux, voilà que 
l'été s'annonce très 
calme encore tandis 
que. pour plusieurs, 
les traites du camion 
s'accumulent et que

le salaire se fait at­
tendre.

Directeur du poste 
de transport en vrac 
de la région 05. M. 
(luv Maurais ne veut 
pas être alarmiste et 
créer des remous 
dans le milieu Toute­
fois. il ne peut que dé­
crire une situation

Si certains camionneurs en vrac parviennent à 
joindre les deux bouts à force de travail et 
d'imagination, d'autres n'y arrivent pas.

•sfiÊ*5E

Toiles de camions et de 
bateaux

• Tentes
• Articles de sport
• Auvents
• Etc...

• FABRICATION • REPARATIONS • ENTREPOSAGE

CENTRE du

CANEVAS de
L’ESTRIE LTÉE

Ronald Richard, prés
LENNOXVILLE

is 168, rue Queen - J1M 1J9 (819) 566-5744

GARAGE

R. NADEAU & FILS inc.
R.R. 1. Lennoxville. (819) 562-9714

66711X

guère réjouissante et 
déclarer que le nom­
bre des camionneurs 
en region est encore 
stable à environ 525 
mais que. d'ici peu, 
certains devraient 
faire face à des diffi­
cultés si les choses ne 
changent pas.

partagent les contrats 
d'épandage de sel et

de prélèvement de la 
neige

Mais, depuis le 
printemps, le poste de

(Suite en page 6)

Cette situation se­
rait encore plus diffi­
cile à Sherbrooke 
même qu'ailleurs 
dans la région. A 
Sherbrooke, plusieurs 
camionneurs ont pro­
fité de la période de 
vaches grasses per­
mise notamment par 
la construction de 
l'autoroute 10-55 pour 
acheter des camions 
à dix roues. Ces ca­
mions coûtent cher et 
se financent sur de 
longues périodes. Une 
période d'inactivité 
est donc ressentie 
plus durement par le 
propriétaire d'un tel 
camion.

Durant l'hiver, on 
estime que de 60 à 65 
pour cent des camion­
neurs en vrac remi­
sent leur camion et 
ne peuvent compter 
que sur une période 
de neuf mois pour ra­
masser leurs revenus 
annuels Les autres se

Maintenir sur la route 
prix frise les $100,000

un poids-lourd dont le sieurs camionneurs en vrac de l'Estrie, un vé- 
est devenu, pour plu- ritable casse-tête.

On compose...
569-9501

et quelqu’un 
s’occupe 

de vous rédiger 
une belle petite 

annonce... 
qui vous 

rapportera des 
*•■>■■■<■■■ -

DIFFÉRENTIEL
TRANSMISSION

mécanisme d'embrayage (pour camion)

SABLE DE REMPLISSAGE
TRANSPORT "'l
0. LEROUX

INC.

GRAVIER
CONCASSE
SABLE
TAMISE

Sherbrooke
R.R. 4, Chemin

562-1011

VENTE et 
REPARATION

de pièces et d'unttés.
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Un autre été de vaches maigres en vue 
pour les camionneurs en vrac de l'Estrie

(Suite de la page 3)

la région 05 a peu de 
travail à distribuer,

"Il n’y a aucun im­
portant chantier de 
construction dans la 
région et rien à l’hori-

rons de Compton et 
de Granby. Par ail­
leurs. le poste 05 de­
meure en contact

camionneurs des au­
tres régions.

Lors de la présenta­
tion du budget de la
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Les contraintes financières auxquelles doit ports sont ressenties par tous les camionneurs 
faire face le ministère québécois des Trans- en vrac de la région.

tout au plus de quoi 
occuper 5 pour cent 
des effectifs. Et le 
marasme devrait dur­
er un certain temps 
encore.

zen ", de dire M. Mau- 
rais.

Dans la région, on 
rapporte quelques 
travaux dans les envi-

avec les postes des 
autres régions, no­
tamment ceux de 
Hull et de l’Abitibi où 
1 on a besoin réguliè­
rement de l’aide des

province, peu avant le 
scrutin du 13 avril, 
l’enveloppe allouée au 
ministère des Trans- 
portss’est vue réduite 
de S26 millions. Si

o f
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1 on tient compte de 
l’inflation et de la 
croissance attendue, 
c’est d une coupure 
de $68 millions qu’il 
faut parler. C’est 
donc avec une certai­
ne impatience que les 
camionneurs atten­
dent un éventuel ré­
aménagement des 
sommes allouées au 
ministère dont le dé­
puté du comté de 
Drummond. Me Mi­
chel Clair, est , de­
puis peu. le titulaire.

Amélioration

Par ailleurs, la si­
tuation que dénon­

çaient les camion­
neurs. l’été dernier, 
se serait nettement 
améliorée depuis. Se­
lon les renseigne­
ments recueillis, les 
revendications des ca­
mionneurs ont trouvé 
oreilles au ministère 
el des amendements 
à la loi devraient per­
mettre de freiner 
l’augmentation du 
nombre des transpor­
teurs illégaux tout en 
assurant davantage 
d emplois aux ca­
mionneurs détenteurs 
de permis.

Pour ce qui est de 
la répartition des tâ­
ches. une dizaine de 
sous-régions en Estrie

ont demandé à être 
desservies par un 
sous-poste qui détien­
drait tous les pou­
voirs. Ainsi, les ca­
mionneurs d’une sous- 
région se réparti­
raient entre eux les 
tâches à accomplir 
sans avoir à passer 
par le poste de Sher­
brooke qui verrait à 
exercer une certaine 
surveillance.

Une commission du 
ministère des Trans­
ports siège présente­
ment dans ces sous- 
régions et entend les 
groupes de camion­
neurs intéressés. Les 
résultats devraient 
être connus sous peu.

Toujours présent 
dans la région 
d’Asbestos

■lodgeh
TRANSPORT

*

TRANSPORT LAITIER EN VRAC '
Transport de gravier - Travaux d’escavation 

Transport général

R.R. 3 - Danville-Té!. 1 839-2873
66630 __________________________ _____________

CENTRE OU CAMION
Ile! mit lliesel 

Allison

ENR.ffl
RTE 20 DRUMMOMDVILLE

TÉL.: (819) 478-4119Même si le coût du transport en commun augmente d'année en année, ce mode de 

transport demeure le moins dispendieux.
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à être 
par un 
i détien- 
es pou­
les ca­

me sous- 
■eparti- 
eux les 
complir 

passer 
de Sher- 
errait à 
certaine

ssion du 
Trans- 

wésente- 
es sous- 
îtend les 
camion- 
sés. Les 
îvraient 
*us peu.

O
troil llirsrt| 
Allison
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L'industrie du camionnage 
sur une voie de garage...

par Gilles Fisette

SHERBROOKE — Tributaire de l’ac­
tivité économique en générale, l’indus­
trie du transport, ou tout au moins cel­
le du camionnage, est engagée depuis 
un certain temps, sans jeu de mots, 
sur une voie de garage.

Si elle continue de 
rouler, c'est sans con­
tredit grâce à l'habili­
té de ses dirigeants 
qui louvoient entre

de la situation qui 
prévaut dans ce mi­
lieu et qui est le lot 
quotidien du camion­
nage en vrac, du

cas comme dans l'au­
tre. les personnes in­
terrogées sont unani­
mes à souligner que 
I industrie du camion­
nage. à l image du 
transport en général, 
traverse une période 
nettement difficile 
due essentiellement à 
une hausse des coûts 
d'opération que l’in­
dustrie est incapable 
de repasser immédia­
tement aux consom­

ment et que décrivent 
M. Léopold Pinard, 
producteur de bois, 
propriétaire d'une 
compagnie de trans­
port de bois de pulpe 
et président de l’As­
sociation des trans­
porteurs de bois de 
Î Estrie, et M. Fer­
nand Grenier, prési­
dent et gérant général 
de la firme Raoul 
Martineau 

Ces deux secteurs

Plus lent que le transport par route, le transport par rail garde la faveur d'une clientèle 
assez importante.

des coûts de main- 
doeuvre. d'entretien 
et d'énergie sans ces­
se plus élevés.

Tel est le tableau 
que I on peut dresser

transport de mar­
chandises, du trans­
port du bois de pulpe 
et du secteur du dé­
ménagement.

En effet, dans un

mateurs.
Ainsi, on peut citer 

par exemple la réali­
té vécue par le trans­
port du bois de pulpe 
et par le déménage-

- ;■P
mdéSL

Les institutions financières qui versent des in­
térêts très élevés sur les dépôts des épar-

CAMIONS

sont régis, l'un, par 
l'Union des produc­
teurs agricoles, l'au­
tre. par la Commis­
sion du transport

(Suite en page 8)

WESTERN
STAR

Snants doivent exiger des intérêts plus élevés 
es emprunteurs.

VENTE • SERVICE • REMORQUAGE

ROBITAILLE
VICTORIAVILLE

925, Notre-Dame est (819)752-9718
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L'industrie du camionnage sur une voie de garage...
(Suite de la page 7)

Ce
sont ces organismes 
qui décident des ta­
rifs qui seront en vi­
gueur durant une pé­
riode donnée. Ces ta­
rifs. s'ils sont fidèles 
à la réalité du mo­
ment, deviennent vite 
déphasés à cause du 
rythme rapide de l'in­
flation et de la crois­

conditions ", de s'ex­
clamer M. Grenier.

Cas particuliers

A ces problèmes 
auxquels est confron­
tée toute l'industrie, 
il faut aussi ajouter 
les problèmes parti­
culiers à chaque sec­
teur du camionnage.

Ainsi, le bois de

restrictions sont im­
posées.

Et ce n'est pas tout 
puisque les produc­
teurs de pâtes et de 
papiers ont accumulé 
d'importantes réser­
ves au cours de l’hi­
ver et ont décidé de 
les épuiser avant d’a­
voir recours aux ser­
vices des transpor­
teurs autres que leurs

propres camionneurs.
[/Association des 

transporteurs de bois 
a donc exercé des 
pressions afin de sen­
sibiliser le gouverne­
ment aux problèmes 
des transporteurs de 
bois de pulpe et pour 
l'amener a choisir 
des périodes de dégel 
conformes à la réalité 
et non pas fixées arbi­

uxian»

Si certaines entreprises engagées dans le fort les camions qu'elles mettent sur la rou 
transport des marchandises achètent à prix te...

M*M

UjesKtand*
eamtam

é-, -r-

... d'autres préfèrent les louer en raison du caractère saisonnier de la demande.

trairement On veut 
aussi que les compa­
gnies ne nuisent pas 
aux transporteurs en 
accumulant des réser­
ves.

Le déménagement

Le secteur du dé­
ménagement connait 
aussi une série de 
problèmes très pré­
cis. Comme l'explique 
M Fernand ([renier, 
certains remontent 
même à l'époque où 
le gouvernement a dé­
cide de fixer le 1er 
juillet comme jour du 
déménagement. Au­
paravant. le 1er mai 
était le jour des dé­
ménagements locaux 
et. le 1er juillet, le 
jour des déménage­
ments à longue dis­
tance puisque les pa­
rents attendaient que 
les enfants aient ter­
miné Tannée scolaire 
avant de se rendre à 
leur nouveau lieu de 
travail. Maintenant, 
tout se passe le 1er 
juillet et les compa­
gnies ne peuvent in­
vestir suffisamment 
pour répondre à l'a­
chalandage d'une seu­
le journée.

La récession a aussi 
des effets majeurs 
sur l'industrie de la 
construction et sur 
l'ensemble des entre­
prises. On comprend 
facilement les réper­
cussions d une indus­
trie de la construction 
en crise sur le nom­
bre des déménage­
ments. On imagine 
aussi que les compa­
gnies qui coupent 
leurs dépenses font 
moins de mutations 
coûteuses de person­
nel. privant ainsi le

secteur du déménage­
ment d une importan­
ce source de revenus.

“De nos jours, il 
faut être très pré­
voyant pour demeurer 
en affaires. Il faut sa­
voir diversifier ses 
activités et suivre ra­
pidement les tendan­
ces du marché. Ne 
continueront à pros­
pérer que les compa­
gnies qui sauront s’y 
prendre et qui auront 
les pieds solidement 
ancrés sur terre”, de 
conclure M. Grenier

RESSORTS
REPARATIONS SUR CAMIONS ET AUTOS

fBERULIEU

automatique
Roland Beaulieu, prop.

Notre devise: “Le meilleur service"

ECHANGE-REPARATIONS
de toute* marque*

• Transmissions automatiques ordinaires 
"Transfer Case 4x4” “Driveshaft”

• Transmissions automatiques de camions 
jusqu’à 10 roues.

VICTORIAVILLE
rue Notre-Dame 752-4015 752-2055

Nous sommes dans les pages faunes.
66964

.STOCK de PIECES iSiS" d“

Remorquage

Garage

J.-A. Racine Enr.
VICTORIAVILLE
331, rue Notre-Dame eet (819)752-5125

V66963 J
sance des coûts d’opé­
ration

“l)e sorte que nous 
sommes continuelle­
ment en train de faire 
de la récupération 
Les tarifs en vigueur 
Tan passé ont été 
longtemps en deçà 
tics coûts rencontrés 
et la hausse que Ton 
accorde cette année 
comble ce déficit 
mais sera rapidement 
dépassée par les nou­
velles hausses du coût 
de la vie. Essayez de 
travailler dans ces

pulpe qui cesse toutes 
ses activités durant la 
période de dégel, à 
toutes les années, est 
encore totalement 
paralysé à la fin de 
mai tandis qu'on n'an­
ticipe la reprise des 
activités pour seule­
ment le milieu juin.

Cette année, le pro­
blème est particulier, 
d'expliquer M Pi­
nard Le dégel a été 
très hâtif et le minis­
tère des Transports a 
avance la période au 
cours de laquelle des

PLOUTOOïQ inc.

P
2, St-Augustin,

Victoriaville, Que. G6P 3K6

Pieces (819) 752-4551 

Atelier (819) 752-4579

PIÈCES POUR AUTOMOBILES, CAMIONS ET TRACTEURS 

ATELIER DE REUSINAGE DE MOTEURS (ESSENCE ET DIESEL) 
GAMME COMPLETE D OUTILLAGE

COMPRESSEURS D’AIR 

EQUIPEMENT DE GARAGE 

EQUIPEMENT INDUSTRIEL
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Réparations de 
toutes marques 

de camions.
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ICENTRE DE PIECES^^h\^

IN TE R PR O VINCI A L \T

VENTE DE PIECES
POUR CAMIONS et 

REMORQUES

REPARATIONS
Modifications — Remplacement

Pour réduire le coûf unitaire du transport du remorques de plus en plus puissants et de 
bois, les transporteurs se dotent de camions- plus en plus lourds.

/ Suspension 
/ Essieux 
/ Freins 
J Citernes

/ Ressorts 
/ Roues et 

tambours 
/ Train d’appui 
/ Plaques 

d’accouplement

/ Système hydraulique 
/ Système à air

y Système électrique

ICENTRE DE PIECESI

INTER PRO VINCI A L W
^ PIECES POUR CAMIONS ft MACHINERIE LOURDE

VICTORIAVILLE
26, boul. de l’Artisan (819) 758-1521

ROSSYCO...NOTRE CENTRE DE SERVICE
758-6461

Avec notre équipement spécialisé, nous sommes en mesure de faire
ces travaux et encore plus. m

Le plus important CENTRE DE

CAM
Entre

Québec i 

Montréal U A

LTL 9000

Venez rencontrer notre spécialiste du camion: 
Jean-Marc Laroche

"sa CENTRE DU CAMION 
isiBD GUY ST-PIERRE ■
387, Notre-Dame est VICTORIAVILLE (819) 758-3158

66936



Un volant entre les mains pendant 
plus de 70 heures chaque semaine

par Gilles Fisette

SHERBROOKE (GF) - “Je ne sais 
pas ou on s’en va à ce rythme-là mais, 
bientôt, ça n’aura plus de bon sens 
dans le taxi. Avec les hausses du pé­
trole, du coût du véhicule, de son en­
tretien et des réparations, les profits 
sont de plus en plus grugés et un gars 
doit faire entre 70 et 80 heures par se­
maine pour arriver.”

service afin de rédui­
re les frais des pièces

et de main-d'œuvre 
dans l'entretien et la

reparation des véhi­
cules.

L'industrie du taxi, 
comme l'explique M. 
Cyrille Leblanc, le 
président du conseil 
d administration de la 
compagnie Sherbroo­
ke Radio Taxi, est en 
effet en pleine crise 
et seul un ralentisse­
ment de la hausse du 
coût de la vie peut la 
tirer de ce mauvais 
pas.

Car ( industrie est 
régie par le ministère 
des Transports et la 
Commission des 
transports qui décrè­
tent le nombre de vé­
hicules en service — 
on stipule qu'il ne 
faut pas plus d'un vé­
hicule par 1.200 per­
sonnes — et le tarif 
exigé. Présentement, 
le taximètre démarre 
ii S0.90 et augmente 
de SO.00 le kilomètres. 
En attente, ce com­
pteur enregistre S12 
l'heure. Les audien­
ces de la Commission 
afin d etudier une de­
mande de hausse des 
tarifs ont lieu présen­
tement et une réponse 
devrait être connue 
d'ici à quelques mois.

Mais les propriétai­
res de taxi ne font 
pas la guerre pour 
que les tarifs suivent 
étroitement la courbe 
ascendante des coûts 
d'opération. “Si on 
voulait suivre le coût 
de la vie. on sait bien 
qu'on serait encore 
une fois perdant et 
ce. tout simplement 
parce que le public ne 
l'accepterait pas et 
nous bouderait. On 
est coincé. On ne sait 
pas oil tout ça va nous 
mener mais ça ne re­
garde pas bien”, de 
dire M Leblanc.

Deux types

Issue de la fusion 
de la compagnie Bleu 
et Vétérans Taxi avec 
la compagnie Red 
Diamond Taxi, la so­
ciété Sherbrooke Ra­

dio Taxi a été formée 
en 197» par le regrou­
pement de 75 action­
naires propriétaires 
de véhicule qui s'of­
frent les services de 
téléphonistes qui re­
çoivent les appels des 
clients et qui les ré­
partissent de façon 
équitable entre les 
voitures disponibles. 
La compagnie se dote 
aussi d une station­

ed
Point n'est besoin de parcourir une longue distance pour voir grim­
per le montant inscrit au cadran du taximètre.

Mais à part ce 
partage et des règle­
ments sévères d'éthi­
que que I on doit ob­
server. chacun reste 
indépendant. La voi- 
ture-taxi. c'est ton 
commerce et tu con­
duis ton affaire com­
me tu veux. Lors­
qu on eonnait tous les 
inconvénients du mé­
tier. on sait combien 
est importante cette 
indépendance que 
chacun défend jalou­
sement."

En fait, il v a deux 
sortes de travailleurs 
dans cette industrie. 
Il y a tout d'abord les 
75 propriétaires de 
véhicule. Pour eux. le 
fait de devenir son 
propre patron, d'avoir 
une sécurité d'emploi 
et de pouvoir profiter 
d horaires variables 
prime sur tous les in­
convénients dont les

plus marquants sont 
le travail sédentaire, 
les longues heures, la 
tension et la mauvai­
se alimentation 

Il y a aussi de 150 à 
20» conducteurs qui 
sont employés par les 
propriétaires afin de 
prendre, leur relève et 
faire en sorte que le 
véhicule soit en servi­
ce pendant un nombre 
maximum d'heures 
par semaine. Ces con­
ducteurs pour qui ce 
travail en est un soit 
de dépannage soit 
d'appui à un autre 
emploi peu payant 
sont rémunérés à un 
tarif établi à 40 pour 
cent des recettes. Le 
reste revient au pro­
priétaire qui se sert 
de la majeure partie 
des recettes pour 
payer et entretenir le 
véhicule.

(Suite en page 11)

RHEAULT Déménagement- 
fait avec soin 
partout

& FILS LTÉE

L

A. Rheault, prop. RHEAULT
agent United Van lines . n

VICTOflIAVILLE 142 St Jean Baptiste. (819) 752-5777

Local
longue distance
Entreposage
Emballage
ordinaire
et à claire-voie

67826

COURS DE PILOTAGE
3 jeronefs a votn disposition
1 C-150 GAKB 
2C-172 FYWS-GUDP

Vous pouvez nous rejoindre en 
tout temps à l’aéroport municipal 
de Victoriaville, ou téléphonez à:

FORMATION DE PILOTES
— privé
— professionnel
— instructeur
— vol de nuit

B.H. AVIATION
LTEE

(819)

758-1411

CHARESTI
Automobile ltee

Diesel 
DT-466 
International:
Le moteur de capa 
cité moyenne à che 
mises humides rem 
plaçables.

Dépositaire camions International

VICTORIAVILLE 758-8271
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Un volant entre les mains pendant 
plus de 70 heures chaque semaine

(Suite de la page 10)
Si on accuse un fort 

roulement de person­
nel parmi les chauf-

sonne de se joindre au 
groupe. 3 ou 4 permis 
de propriétaire chan­
gent de mains annuel­
lement. “De nos

Leblanc précise que 
ce sont les journées 
de grand froid et non 
de tempête de neige, 
les jours de pluie, les

"Sherbrooke n'est 
pas une excellente 
ville pour le taxi. 
C'est beaucoup 
dispendieux de

plus
con­

duire un taxi ici que 
dans une ville comme 
Drummondville. par 
exemple. Si les pentes 
abruptes font peur

aux personnes agees 
et nous amènent ainsi 
des clients, elles sont 
très dures pour l'au­
tomobile, pour les 
freins, l'embrayage, 
tout en augmentant la 
consommation d'es­
sence et les risques 
d accident ", d'expli­
quer M. Leblanc.

Sherbrooke Radio 
Taxi est la seule com­
pagnie a oeuvrer dans 
les limites de la ville.

Dans l'annuaire télé­
phonique. on retrace 9 
autres compagnies 
qui se partagent la ré­
gion immediate de 
Sherbrooke. Selon la 
loi, ces firmes peu­
vent venir chercher 
un client a Sherbroo­
ke mais a la seule 
c o n d i t i o n q u e c e 
client veule se rendre 
dans la localité ou est 
située la compagnie. 
Pas ailleurs.

TRANSPORT 

LEBLANC [1979] inc

SERVICE RÉGULIER 
WARWICK — MONTRÉAL

Pour joindre les deux bouts, le conducteur d'une voiture-taxi doit souvent tenir le volant pendant plus de 70 heu­
res chaque semaine.

ENTREPOT et BUREAU 
Rte 116. C.P 700 

Warwick
Tél. |819) 358-2468
66967

MTL: Express Terminal Ltd 
8579 Pascal Gagnon 

St-Léonard
Tél. (514)321-0001

leurs, on note cepen­
dant une forte stabili­
té chez les propriétai­
res. Selon M. Le­
blanc, on ne devient 
pas propriétaire com­
me on le désire. Com­
me le nombre est li­
mité par la Commis­
sion des transports, il 
faut attendre qu'un 
propriétaire quitte le 
métier et vende son 
permis pour permet­
tre a une autre per­

r* «SÏT

jours, un permis de 
propriétaire peut se 
vendre dans les 
S30.000. Il faut avoir 
les reins solides pour 
faire un tel investis­
sement surtout lors­
qu'on pense au taux 
d intérêt actuel."

Vive l’orage!

Par ailleurs, inter­
roge sur les périodes 
propices au taxi. M.

heures de pointe et 
l'heure de fermeture 
des magasins qui con­
stituent le meilleur 
temps

Une voiture-taxi qui 
est en service 24 heu­
res sur 24. à Sher­
brooke. dure en 
moyenne un an et 
demi. K lie aura par­
couru plus de 58.000 
kilomètres par année, 
a raison de 35 voya­
ges par jour.

n*

«»
m
ii»

Les hausses fréquentes du prix de l'essence ne sont jamais tout à fait 
compensées par les hausses de tarif consenties parcimonieusement 
par le ministère des Transports et par la Commission des Transports.

Le transport a fait grandir l’économie et 
continue de convoyer nos ressources

Qutf>eC

A VOTRE SERVICE TOUS LES JOURS
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Nouveau centre administratif du ministère des Transports
par Gilles Fisette

SHERBROOKE — C’est vraisembla­
blement au courant de l’été 1982, à 
compter du mois de juin, que les em­
ployés du ministère québécois des 
Transports, district de Sherbrooke, dé­
laisseront leurs vieux locaux de la rue 
Talbot pour s’installer dans ceux que 
l’on construit présentement, au coût de 
$3,4 millions, à l’intersection de l’auto­
route 10-55 et du rang St-Joseph.

"Nos présents lo­
caux répondent à nos 
besoins actuels; la 
raison de la construc­
tion du nouveau site 
n'est pas là. Il faut 
laisser la place, ici, 
pour la future prison 
du district judiciaire 
de St-Krançois et, rai­
son majeure, il faut 
se rapprocher des 
principaux réseaux 
routiers de notre dis­
trict."

Comme l'explique 
le chef du district de 
Sherbrooke. M. Gilles 
IMouffe, ce projet 
n'est pas nouveau. 
".Je suis en poste ici 
depuis trois ans et, 
déjà, on parlait du 
projet. Je crois qu'il 
remonte à plus de 
Jfaatre ans. Le feu 
vert, lui. a été donné 
au printemps et la 
construction a débuté 
dans la semaine du 21 
avril."

Ayant abouti sans 
doute parce qu'il re­
coupe le projet de 
construction de la pri­
son de Sherbrooke, le 
projet de construction 
d'un nouveau centre 
administratif du mi- 
histère des Trans­
ports a été mis de l'a­
vant parce que la lo­
calisation actuelle

beaucoup plus près de 
lautoroutelO-55.

"Présentement, nos 
hommes perdent 
d'une demi-heure à 
troi- quarts d'heure 
seulement pour tra­
verser la ville et se 
rendre sur un lieu de 
travail Si l'on pense 
à l'importance du 
temps, en hiver, pour

construction sont con­
fiés à la firme C.-R. 
Gagnon, une entrepri­
se dont le siège social 
est situé à Arthabas- 
ka; le tout sous la 
surveillance du minis­
tère des Travaux pu­
blics. dont le chargé 
de projet est M. Ga­
briel Gagnon 

Selon le responsable

carrés», les garages 
<830 mètres carrés», 
les entrepôts et les 
ateliers de mécanique 
<t>36 mètres carrés) 
qui logent présente­
ment dans plusieurs 
bâtiments, rue Tal­
bot. On construira 
également un entre­
pôt non chauffé adja­
cent au premier édifi-

'

n'était plus conforme 
à la réalité.

La région plus ac­
cessible à partir de 
l'est de Sherbrooke où 
se situe la rue Talbot 
ne renferme qu'une 
infime partie du ré­
seau routier du dis­
trict que doivent con­
struire. réparer ou 
entretenir les em­
ployés du ministère 
tandis que l'ensemble 
du réseau se situe à 
l'ouest et au nord de 
Sherbrooke, donc

■

Le nouveau centre administratif 
des Transports qui a été mis en 
de l'autoroute 10-55 et du rang 
ment forme.

corriger une situation 
dangereuse, dégager 
une route glacée ou 
fortement enneigée et 
sauver, qui sait, des 
vies humaines!. Il 
faut aussi penser aux 
pertes importantes en 
temps et. donc, en ar­
gent pour le ministère 
qu'une telle situation 
entraînait."

Détails de la 
construction

Les travaux de

des communications 
de ce ministère. M. 
Jacques Vover. l'on 
construira une bâtisse 
polyvalente de 3.187 
mètres carrés qui 
abritera sous un 
même toit l'adminis­
tration <1.721 mètres

du ministère québécois 
chantier à l'intersection 
St-Joseph prend lente-

ce et qui mesurera 
472 metres carrés. Le 
centre de voirie sera 
érigé sur un terrain 
de 137.277 mètres car­
rés.

Le travail d'arpen­
tage a été exécuté 
par la firme Ouellet

et Couture, des arpen­
teurs-géomètres de 
Sherbrooke. Les ana­
lyses du sol ont été 
confiées au Labora­
toire SM. également 
de Sherbrooke

La levée d'une pel­
letée de terre symbo­
lique pourrait avoir 
lieu prochainement si 
l'horaire du ministre 
des Transports. Me 
Michel Clair, le per­
met. Sinon la maquet­
te du projet qui est un 
prototype dont on se 
servira pour la cons­
truction de centres 
administratifs sem­
blables un peu partout 
au Québec sera expo- 
sec à Sherbrooke.

M. Vover a révélé 
qu'un artiste de la ré­
gion a été approché 
afin de produire une 
oeuvre qui sera expo­
sée au nouveau centre 
administratif du mi­
nistère des Trans­
ports. conformément 
à une politique qui 
veut que un pour cent 
du coût de la cons­
truction d'un édifice 
public soit dévolu à 
l'encouragement de la 
créativité artistique. 
Toutefois, puisque le 
contrat n'a pas enco­
re été signé, le nom 
de I artiste n'a pas 
été dévoilé.

Interrogé sur l'état 
des routes à cette pé­
riode-ci de l'année.

M Plouffe signale 
que la situation est 
censée être revenue à 
la normale et que les 
réparations habituel­
les du printemps sont 
faites.

En attendant le feu 
vert pour la construc- 
t ion de la voie de con­
tournement nord — 
feu vert qui devrait 
être donné d'ici à 
quelques mois — les 
employés préposés à 
l'entretien des routes 
se préparent à l'épan­
dage de calcium sur 
les chemins de terre, 
tâche que l'on doit re­
prendre chaque an­
née. a la veille de 
l'été.

Le chef du district 
de Sherbrooke signale 
aussi que la construc­
tion de la voie de con­
tournement nord qui 
sera confiée à l'entre­
prise privée compren­
dra d'abord l'érection 
d'un pont sur la riviè­
re St-François et le 
terrassement de ses 
accès.

Présentement, une 
centaine d'employés 
permanents travail­
lent. rue Talbot, de 
même que quelque 75 
employés occasion­
nels Outre les multi­
ples faucheuses et 
tondeuses, l'outillage 
comprend une dizaine 
de camions, autant de 
camionnettes et qua­
tre niveleuses.

HOUDE RADIATEUR
CAMIONS — AUTOMOBILES 

EXAMEN GRATUIT

travail garanti sur nettoyage et 
réparations de radiateur

mise-au-point du système de 
refroidissement

traitement antirouille 
véhicules

pour i“---

THETFORO MINES. 1039. Bout. Smith Sud. 68G 6K7. tel.: 335-6961
66969

Avec

FORD.
C'est vrai 
les camions

-§Fx I CAMIONS
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CATERPILLAR
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